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Loubens-Lauragais

Se garer place de l’église.

L’occupation du site de Loubens est ancienne : l’endroit 

où se trouve le moulin est une ancienne motte castrale. 

Le château actuel date du XVIe siècle, époque de l’âge 

d’or du pastel. Les jolies maisons du village datent de 

cette même période. Au rez-de-chaussée se trouvaient 

les échoppes ou les ateliers. Le premier étage étaient 

les appartements, et au dernier niveau une galerie 

de bois appelée « soleillou » servait à faire sécher les 

récoltes, le linge... L’église date du XVe siècle.

À   vous de jouer !
En quelle année a été installée la statue de la Vierge à 

l’enfant, située le long de la muraille ?

Poussez la grille au n°19. Descendez la rue. Au fond, 

tournez la tête vers la droite. Quel monument pouvez-

vous observer ?

To see : The current castle dating back to the 16th century, the golden age of woad, the historical center, the 
church dating back to the 15th century (open on Sunday from 10h to 18h).  
Self-guiding brochure available in English at the tourist office or www.lauragais-tourisme.fr

paysages  
du lauragais 
Landscapes of the Lauragais region

Caraman - Lac de l’Orme Blanc

Ce lac se prête parfaitement à une halte nature : 

possibilité de faire le tour du lac de 1,5km et de pique-

niquer sur place. 

This lake is ideal to take a “natural break”. It 
possible to walk around the lake (1,5km) and to picnic.

30 km 45min (de trajet en voiture)

Village de Loubens-Lauragais  

Chapelle de Noumérens

The village of Loubens-Lauragais
The Noumérens Chapel

En période estivale de préférence, départ 

en fin de matinée de Loubens-Lauragais 

pour profiter d’un pique-nique au bord du 

lac de l’Orme Blanc puis de la visite du 

château de Cambiac 

To do preferably in summer : Beginning of 
the itinerary late in the morning
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À voir
Le château (extérieur), les ruelles du village, le moulin. 
Eglise ouverte le dimanche de 10h à 18h.
Brochure de visite disponible à l’Office de Tourisme ou sur 
www.lauragais-tourisme.fr

Cambiac

Se garer près de l’église.

La première mention du village date de 1200. 

Comme dans beaucoup d’autres lieux du Lauragais, 

Cambiac a été touché par l’hérésie cathare puisque 5 

condamnations furent prononcées au XIIIe siècle.

Le château date du XVIe siècle. L’église a été 

reconstruite au XIXe siècle, puisqu’elle fut incendiée par 

les Protestants au XVIe siècle.

Dans le jardin de la mairie actuelle, deux tours avec 

créneaux sont visibles : il s’agit de la demeure d’une 

famille d’anciens militaires.

Le moulin de Cambiac, situé à la sortie du village, a 

fonctionné jusque dans les années 1960.

To see : The keep of the church, the old bridge 
(15th century), the pigeon house (19th century).

Auriac-sur-Vendinelle

A l’origine, le village s’agglutinait autour d’un château 

du XIe siècle, aujourd’hui disparu. Une muraille et 

des fossés assuraient la protection des habitants. 

Aujourd’hui, seul le donjon du château subsiste : c’est 

le clocher de l’église. C’est une construction massive 

avec des murs de pierre de 4m d’épaisseur. Durant 

les guerres de religion, le village fut pillé plusieurs fois, 

tantôt par les Protestants, venant de Castres et de 

Puylaurens, tantôt par les Catholiques. 

À   vous de jouer !
Quelle est la date se trouvant au pied des marches de 

l’église ?

Quelle est la date se trouvant au-dessus de la porte de 

l’église ?

À voir
Visite guidée sur RDV du château de Cambiac en juillet, 
août et septembre.
Tél : +33 (0)5 61 83 12 61 
www.chateaudecambiac.fr
chateaudecambiac@gmail.com
Pour les groupes, visite sur réservation de mai à octobre.

À voir
Le donjon de l’église, le pont vieux (XVe siècle),  
le pigeonnier (XIXe siècle).
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Be careful : muddy path in rainy weather. 

Just a few Romanesque buildings remain in the 
Lauragais Region. Notre-Dame-de-Noumerens  
(11th century) is the exception. Worth the visit!

Chapelle de Noumérens, Auriac-sur-Vendinelle

(Attention, chemin boueux en cas de pluie) 

Peu d’édifices romans subsistent en Lauragais.  

Notre-Dame-de-Noumérens (XIe siècle) en est la parfaite 

exception. Ces églises romanes se caractérisent par 

une nef unique (type basilicale), avec une entrée située 

sur le côté sud pour ne pas affaiblir la rigidité du pignon 

ouest, porteur des cloches. Le clocher-mur, typique 

de la région, prend son origine dans l’art roman : il est 

relativement simple à construire, et ne nécessite pas 

l’implication d’un architecte spécialisé pour maîtriser 

les problèmes de structure. Le mur pignon ouest 

est simplement surélevé et percé de baies ou ouilles 

(ouvertures avec arc en plein cintre) pour y suspendre 

les cloches.

À   vous de jouer !
Combien de baies campanaires possède le clocher-mur ?

Saint-Julia-Gras-Capou

All around the village can be seen the remains of the moat which is today still filled with water. The wall belfry 
of the church is shaped like a « fan ». It has the oldest bell in the region (dating back to 1396). You can see it from 
the square : it is the biggest bell.

Keep on visiting, let’s go to discover Revel with its 
14th century market hall and its museums ; Saint-
Ferréol and its water reservoir, supplied by the rivers of 
the Montagne Noire ; Sorèze, its museums and the 
Abbey- school…

Se garer près des douves.

Son nom affiche la couleur : c’est dans ce village médiéval que le chapon gras fut inventé par hasard à l’époque 

des invasions barbares. Au Moyen Âge, Saint-Julia était un village fermé, entouré de fossés et de fortifications. Tout 

autour du village, subsistent des vestiges de fossés qui sont encore aujourd’hui remplis d’eau. A l’ouest et au sud 

du village, des restes de murailles sont encore visibles à ce jour. Deux portes permettaient l’accès à l’intérieur du 

village : la porte de Sers ou de Toulouse, qui existe toujours, perçant les remparts à l’ouest du village ; et la porte 

d’Auta ou de Revel, avec pont-levis sur le fossé qui a disparu. Elle était située à l’est de l’enceinte villageoise. 

Le clocher mur de l’église est dit « en éventail ». Il possède la plus vieille cloche du département (1396). Elle est 

visible depuis la place : il s’agit de la plus grosse cloche.

Poursuivez votre itinéraire, et découvrez Revel, avec 

sa belle halle du XIVe siècle et ses nombreux musées ; 

Saint-Ferréol et son bassin réservoir alimenté par les 

rivières de la Montagne Noire ; Sorèze, son abbaye-

école et ses musées…

À   vous de jouer !
Quel animal en référence au nom du village peut-on 

observer dans une niche à l’arrière de la porte fortifiée ? 

Le pastel est une plante tinctoriale qui fit la richesse 

des marchands du Lauragais à la Renaissance. Une 

fois récoltées, les feuilles étaient broyées et réduites 

en pâte épaisse (d’où le nom de Pastel). A partir de 

cette pâte, des boules (appelées « cocagnes ») étaient 

confectionnées. Après plusieurs mois de séchage, ces 

cocagnes étaient réduites en poudre. Pour accélérer la 

fermentation, on y versait de l’eau croupie et de l’urine. 

On obtenait ensuite une poudre, l’agranat, que l’on 

mélangeait dans une cuve remplie d’eau et de chaux. 

Les tissus y étaient plongés et quelques minutes plus 

tard, ils réapparaissaient bleus. La magie avait opéré !

Le pastel déclina à partir du XVIIe siècle, mais surtout à 

partir du XIXe siècle.  

Plus d’infos sur le pastel : www.lauragais-tourisme.fr

Montgeard

L’église et l’hôtel particulier datent du XVIe siècle, l’apogée du pastel. A cette époque, de grandes familles liées 

au commerce du pastel administraient le village : les Durand, les Caussidière, les de Ganac. Leurs sépultures sont 

toujours visibles dans les chapelles de l’église. Une plantation de pastel est d’ailleurs visible entre le cimetière et le 

chevet de l’église. Brochure de visite disponible à l’Office de Tourisme ou sur www.lauragais-tourisme.fr

À   vous de jouer !
Quelle est la couleur de la fleur de pastel ?

To see : Admire the graves of the woad merchants 
in the church, dating back to the 16th century. A pastel 
plantation can be seen between the cemetery and the 
apse of the church.

Self-guiding brochure available in English at the tourist 
office or www.lauragais-tourisme.fr

A tinctorial plant which made the Lauragais merchants wealthy during the Renaissance period. Once the 
leaves had been harvested, they were ground-up and reduced to a paste (hence the French name of the plant 
“pastel”), this paste was then made up into balls named, “Cocagne”. These balls were left to dry for several months 
after which they were reduced to a powder. It was mixed with water and lime and was put into a tank made a dye 
for clothes. More information about woad : www.lauragais-tourisme.fr 

À la poursuite  
de l’or bleu 
Discovering the woad plant

84 km 1h30 (de trajet en voiture)

L’atelier de Denise à Roumens

Denise’s dyeing workshop

Du mardi au samedi, 

pour profiter du musée du Pastel

From Tuesday to Saturday to visit the woad 
museum
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